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Pièce de couverture ï collection Thomas LINDEKENS 
 

Lettre recommand®e partie de Marrakesh le 26 giugno (= juin) 1900, transport®e par la poste locale jusquô¨ 

Mazagan 28 juin 1900, ensuite remise ¨ la poste allemande de Mazagan le 28 juin 1900 et transport®e jusquô¨ 

destination de Tanger où elle parvint le 9 juillet 1900.  

Recommandé manuscrit de la poste locale « R.N° 450 » en noir. 

Étiquette de recommandation de la poste allemande « Mazagan (Marocco) ï (Deutsche Post) ï Eingeschrieben. 

N°621 ».  

Tarif poste locale :  1er échelon : 10 centesimi  + recommandation : 25 centesimi 

 Affranchissement à 25 centesimi ï correct par 10 centesimi- rose & 25 centesimi ï vert-olive ï Waterlow 

Brothers 

Tarif poste allemande : Intérieur : 10 centimos + recommandation : 25 centimos 

Affranchissement : 10 Pf ï carmin ï Reichpost surcharge « Marocco 10 Centimos »  + 20 Pf ï carmin ï 

Reichpost surcharge « Marocco 25 Centimos »  

Cachets : Marrakesh ï noir ï type 1 (28 mm. de diamètre) + Mazagan ï noir ï type 1 (28 mm. de diamètre). 
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Nous vous conseillons la lecture du « Delcampe Magazine », 

revue mensuelle en ligne, gratuite et téléchargeable. 

http://magazine.delcampe.net/
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Le timbre est souvent qualifi® comme lôambassadeur de son pays.  

Cette affirmation nôest pas une simple complaisance envers cette belle invention et ses promoteurs 

mais un v®ritable t®moignage qui atteste des multiples r¹les quôil joue dans la soci®t®.  

Dès sa première émission en 1840, à la faveur de la réforme postale, en Angleterre, le Penny Black 

dont la mission premi¯re est dôaffranchir le courrier, affiche dôembl®e sa repr®sentativit® de la 

souverainet® nationale de lôAngleterre.  

Lôeffigie quôil arbore est bien celle dôune souveraine : la reine Victoria (1819-1901). 

Tous les pays indépendants ayant adopté le nouveau système postal, ont émis des timbres 

présentant des sujets divers ; symboles, armoiries et effigies de personnages célèbres, 

particulièrement de leurs souverains. Cependant, à cette époque, un grand nombre de pays étaient 

d®j¨ colonis®s ou sous protectorat de nations ®trang¯res, ¨ lôinstar de lôAlg®rie qui ®tait colonis®e 

par la France depuis 1830.  

Ces pays, naturellement, luttaient pour leur liberté et leur indépendance par tous les moyens ; 

luttes armées, actions diplomatiques, manifestations pacifiques.  

Mais nulle part ailleurs quôen Alg®rie, le timbre nôa jou® un r¹le diplomatique aussi subtil pour 

faire admettre au monde entier la réalité de la souveraineté de la nation algérienne et cela au vu 

et ¨ lôinsu de ceux-l¨ m°mes qui lôon con­u et mis en circulation. 

 

 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

En mai 1840, le premier timbre-poste du monde est mis en circulation en Angleterre, suite à une 

réforme postale initiée par Sir Rowland Hill, alors, Directeur général des postes. 

Cette réforme consistait à réviser le syst¯me dôaffranchissement postal en vigueur qui obligeait le 

destinataire à payer les frais de port.  

Le nouveau syst¯me pr®conise le paiement du port par lôexp®diteur, mat®rialis® par une vignette 

coll®e sur lôenveloppe : le timbre-poste ; connu sous le nom de Penny black. 

Le nouveau système postal est adopté progressivement par tous les pays, les uns après les autres. 

Chaque pays y imprimait une image symbolique de lôidentit® de sa propre culture. 

  

Algérie 

Le diplomate dentelé. 

 
Par Mostefa Bouzegaou 

 

 

Le Penny Black sur lettre ς 1840  

Sir Rowland Hill (1795 ï 1879) 
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LôAlg®rie, en 1840, ®tait d®j¨ occup®e par les troupes coloniales fran­aises depuis 1830.  

Elle ne pouvait donc adopter ce système. La France, elle-m°me, nôa opt® pour le timbre-poste quôen 

1849, en émettant sa première série de deux timbres-poste ¨ lôeffigie symbolique de Cérès, déesse de 

lôagriculture et de la fertilit®.  

Les timbres de cette série avaient cours aussi bien en Métropole que sur le territoire algérien occupé. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette s®rie est suivie par lô®mission, en 1852, dôune deuxi¯me s®rie de timbres-poste ¨ lôeffigie du 

prince président Napoléon.  

La symbolique de la souveraineté est bien affichée. 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

Type Sage - 1876 
 

Type Blanc - 1900 Type Semeuse - 1903 Type Mouchon - 1900 Type Pasteur - 1923 
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Le développement du service postal et, par conséquent la philatélie, charge la poste française 

dô®mettre plusieurs s®ries de timbres de diff®rentes valeurs mais aussi de diff®rents sujets. 

 

Ces timbres, à usage courant, présentent des sujets divers : Symboles et effigies de personnages 

c®l¯bres fran­ais mais rien ne pr®sage encore lô®mission de timbres avec des sujets alg®riens. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A partir de 1900, des timbres à sujets ou commémoratifs font leur apparition dans le champ 

philatélique français.  

Jusque-là, les mêmes timbres-poste en circulation en France sont utilisés en Algérie. 

Cependant, aucun dôentre eux ne fait allusion ¨ lôAlg®rie m°me en tant que territoire ou province de 

France.  

Seuls les cachets dôoblit®ration sur les enveloppes portent le nom des villes alg®riennes, lieux 

dôexp®dition du courrier.  

 

Vers la fin du 19ème siècle, alors que les événements insurrectionnels se multipliaient en Algérie et 

prenaient de plus en plus de lôampleur, la recherche de moyens et de m®thodes pour renforcer les actions 

de revendication de lôind®pendance de lôAlg®rie et le recouvrement de sa souverainet® sôintensifient. 

Et si le timbre pouvait constituer un moyen pacifique pour atteindre ces objectifs ?  

Etant le seul moyen, ¨ lô®poque, qui pouvait franchir les fronti¯res, (la radio et la t®l®vision nô®taient 

pas encore développées), il représentait un vecteur inexorable pour informer les nations du monde entier 

de lôexistence dôun pays nomm® Alg®rie.  

 

Pour mettre fin ¨ lôostracisme postal qui affectait lôidentit® alg®rienne, lôid®e dô®mission de timbres 

sp®cifiques ¨ lôAlg®rie a germ® dans lôesprit patriotique des nationaux alg®riens qui lôont, de fait, soumis 

aux autorités concernées.  

La r®ponse cinglante des autorit®s ne sôest pas fait attendre.  

Un refus cat®gorique leur a ®t® signifi® sous pr®texte que lôAlg®rie ®tait un territoire fran­ais et, de 

ce fait, les timbres français continueront à être utilisés en Algérie.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Paradoxalement, la brillante idée des nationaux algériens rejetée, fut reprise par les français eux-

mêmes.  

Gouverneurs, administrateurs et colons ont décelé les grands avantages que le timbre spécifique à 

lôAlg®rie pouvait apporter au d®veloppement de lô®conomie dans ce pays et renforcer sa politique 

étrangère auprès des institutions internationales.  

Type Merson - 1900 
 

Croix rouge -1918 
 

Olympiades - 1924 
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Aussi, le Gouvernement français céda-t-il à la double pression des nationalistes algériens et des 

hauts fonctionnaires français qui agissaient pour le même but mais pas pour les mêmes raisons.  

Les premiers voyaient dans le timbre-poste un symbole dôidentit®, les seconds un support et un outil 

au service de la prospérité économique en Algérie. 

 

 

 

Et côest ainsi, quôen 1924, la conception et l'emploi de timbres sp®cifiques ¨ lôAlg®rie furent 

autorisés.  

Ces timbres-poste ne pouvant être imprimés dans les délais, des timbres français surchargés 

« ALGERIE » furent utilisés provisoirement.  

Ces timbres-poste avaient cours uniquement sur le territoire Algérien. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ainsi, le timbre-poste alg®rien, toujours sous lôenseigne coloniale, va sillonner les routes postales 

internationales pour porter ¨ la connaissance du monde entier lôexistence dôun pays nomm® ALGERIE. 

Les timbres-poste surchargés serviront durant deux ans, de 1924 à 1926. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

¦ƴŜ ǊǳŜ ŘŜ ƭŀ /ŀǎōŀƘ ŘΩ!ƭƎŜǊ  
 

Le mausolée de Sidi Abderrahmane           
 

[ŀ aƻǎǉǳŞŜ Řǳ ǇƻǊǘ   ŘΩ!ƭƎŜǊ     
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A partir de 1926, trois séries de timbres-poste représentant des sites et monuments typiques de 

lôarchitecture alg®rienne, sont ®mises. Ces timbres-poste, à usage courant ou commémoratifs, sont 

libellés avec la mention « Algérie poste » imprimée.  

Lôentit® coloniale est représentée par les initiales RF ou République Française.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La publicité de la flamme qui jaillit de la lettre ci-dessus, renseigne sur les raisons évidentes des 

autorit®s coloniales dô®mettre des timbres-poste sp®cifiques ¨ lôAlg®rie. ç FAITES EN ALGERIE LE 

BEAU VOYAGE DE VOTRE VIE » est une invitation chaleureuse au tourisme, éventuellement à 

lôinvestissement mais s¾rement ¨ lôexploitation des richesses naturelles et culturelles de lôAlg®rie.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Avec son ostensible libellé « ALGERIE  » ou « POSTE ALGERIE  », le nouveau représentant 

de lôAlg®rie, tel un diplomate, va d®voiler au monde les v®ritables facettes de son pays et ses diversit®s 

historiques, économiques, culturelles et sociales.  

 

Les sites et les traditions ancestrales sont naturellement mis en évidence comme pour rappeler 

les origines identitaires lointaines de lôAlg®rie et magnifier la beaut® des paysages aux reliefs f®®riques. 
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En 1942, lô®mission de timbres-poste aux sujets typiquement algériens ; armoiries et vues dôAlger, 

va authentifier lôidentit® alg®rienne de fa­on plus accrue car ces timbres-poste ne comportent pas les 

initiales RF ou REPUBLIQUE  comme ¨ lôaccoutum®e. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ce pli comporte trois indications qui font de lui un courrier authentiquement algérien : le timbre-

poste libellé « Poste Algérie è, le cachet Alger RP et lôent°te de lôenveloppe ç Chemins de fer 

Algériens ».  

 

Le timbre nôest-il pas un symbole de souveraineté nationale ?  

 

  

!ǊƳƻƛǊƛŜǎ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ŘΩhǊŀƴ όмфпнύ 

 

 

La mosquée du port dΩAlger (1942)     
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Muni de tous ses atouts patriotiques, notre diplomate dentelé va se rendre là où la nécessité 

dôinformer le monde sur la situation de lôAlg®rie le commande.  

Pourquoi pas au cîur de lôAfrique, elle-même enchainée depuis des siècles ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En 1958, alors que la question de la d®colonisation est soumise aux instances de lôONU, le 

Gouvernement fran­ais sôaper­ut que le timbre-poste, conçu ainsi, symbolise authentiquement la 

souverainet® de lôAlg®rie.   

Sa réaction est irréversible :  

Il  décide alors, en mai 1958, de retirer tous les timbres-poste en circulation en Algérie pour les 

remplacer par des timbres-poste utilisés en France, ce qui signifie la fin de la mission de notre diplomate 

dentelé menée de 1924 à 1958.  
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Le retrait des timbres-poste, libellés « Algérie » depuis 1924, a eu pour corollaire immédiat la 

remise en circulation sur le territoire algérien des timbres-poste en usage en France. Le choix de la 

Marianne pour symboliser la nouvelle Algérie fran­aise nôest pas fortuit.  

Lôeffigie repr®sente bien la souverainet® fran­aise que la France voulait ®tendre ¨ lôAlg®rie.  

La proc®dure est maintenue jusquôau 5 juillet 1962, jour de lôind®pendance de lôAlg®rie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A lôind®pendance, le 5 juillet 1962, lôAlg®rie, nôayant pas encore le temps et les moyens de fabriquer 

ses propres timbres-poste, a emprunté à la France cinq vignettes de valeurs correspondantes aux tarifs 

postaux en vigueur.  

Ceci afin dôassurer la transition postale. Afin dôaffirmer la souverainet® de lôAlg®rie ind®pendante, 

le libellé « République française » est barré et les timbres sont surchargés, manuellement ou en 

typographie, avec les initiales EA pour « ETAT  ALGERIEN  ». Ces timbres-poste ont servi jusquôau 

1er novembre 1962.  

 

 

 

 

 

 

 

 



Le Maghrebophila 
 

12 

Dans les mêmes conditions, une série de cinq timbres-taxe a été sélectionnée pour servir de taxation 

de lettres insuffisamment ou non affranchies.  

Lô®pi de bl® symbolise la vocation agraire de lôAlg®rie. 

Prenant le chemin le plus court et le plus rapide, notre diplomate dentelé va sillonner les routes et 

survoler les nuages pour faire parvenir les nouvelles donn®es g®opolitiques de lôAlg®rie ind®pendante. 

Il va porter à la connaissance du monde entier les richesses ®conomiques et culturelle que lôAlg®rie 

recèle, ses merveilleux sites, ses traditions ancestrales et sa culture multiple. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Libellé « République algérienne démocratique et populaire », le timbre-poste algérien libéré, enfin, 

du joug colonial, va présenter au monde entier, sur lettres simples ou recommandée, les multiples facettes 

de lôAlg®rie : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lôhistoire et les personnages illustres, les traditions ancestrales, la flore et la faune sont mis en 

exergue et pr®sent®s ¨ lôoccasion de chaque ®mission du timbre-poste algérien.  

Les activit®s culturelles et sportives font les sujets dôune grande partie de la production philatélique 

algérienne. 

 

 

La souveraineté postale est reconquise le 1er novembre 1962 

avec lô®mission du premier timbre-poste authentiquement algérien 

arborant le drapeau national.  

Dôune valeur faciale de 1.00 NF (nouveau franc), le timbre-

poste affiche une surtaxe de 9.00 NF destinée au fond de solidarité.  

En raison de cette surtaxe, il est connu sous le pseudonyme de 1+9. 

Tiré en 12.825 exemplaires, il repr®sente aujourdôhui le 

symbole philatélique de la nation algérienne. 
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Lô®dification institutionnelle et les aspirations du peuple alg®rien ont aussi une place pr®pond®rante 

dans le programme annuel que propose chaque ann®e lôadministration postale Alg®rie-Poste. 

 

Le timbre-poste, d̄ s sa cr®ation, sôest av®r® un puissant outil dôinformation et de communication 

que les différentes nations ont su exploiter pour atteindre leurs objectifs.  

Dôune simple vignette attestant le paiement du port dôune lettre, il devient le symbole inexorable de 

la souveraineté de sa nation émettrice. 

 

Capable de supporter de lourdes informations sur son support aussi l®ger quôune plume dôune 

colombe, il v®hicule les messages les plus audacieux tels que la paix, la solidarit®, lôamiti® et la concorde. 

Il tisse de solides liens entre les peuples et noue des relations exceptionnelles entre les philatélistes, 

ses premiers sympathisants et fervents conservateurs. 

 

 

 
Par Thierry Sanchez 

                 Dans le Maghr®bophila NÁ10 de juin 2015 (4 ans d®j¨...), Khalid Benziane recensait toutes 

les daguins ç publicitaires è du Maroc, bureau par bureau. Ce qui est plus confidentiel pour ce pays, ce 

sont les daguins borgnes. Cet article est donc un compl®ment du sien. 

                     Lorsque la machine est utilis®e avec un seul timbre ¨ date, donc en l'absence du second 

cachet ou du carr® ç publicitaire è, on trouve parfois sur le pli oblit®r® une trace d'encre g®n®r®e par la 

machine. Cette marque, laiss®e par le piston-toucheur, a une forme quasi circulaire parfois, ou plus 

souvent l'aspect d'un anneau en demi-lune, ou encore d'un point plus ou moins prononc®. Elle est situ®e 

¨ une distance de 34/35 mm du centre du cachet oblit®rant. Le contact accidentel du rouleau encreur et 

du piston-toucheur produit donc ce qu'on appelle une daguin borgne, ou daguin solo ! 
                    De m®moire, la presse philat®lique a d®j¨ signal® une daguin jumel®e pour le bureau de 

Tanger vers 1900. Je ne l'ai jamais vue. On trouve, sur plusieurs forums, une reproduction d'une carte de 

Tanger avec une daguin borgne en 1908. Ce serait la premi¯re recens®e. De fait, tous les bureaux qui ont 

utilis® une machine Daguin sont susceptibles d'avoir produit du courrier portant une daguin borgne, et 

ce jusqu'en 1954/55 ! Je pense qu'il reste des pi¯ces ¨ d®couvrir. Bonne chasse ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lettre en FM de Khemisset. On ne s'attend pas ¨ trouver en 1916 une machine Daguin  

en service au bureau militaire de Rabat ! 

DAGUINS BORGNES AU MAROC 
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Carte de Tanger affranchie ¨ 10 ctes et non tax®e. Elle aurait d¾ °tre affranchie ¨ 20 ctes  

(tarif du 1er avril 1920). Usage double d'une daguin en solo incontestable. 

 

 

Carte locale de Fez pour Oujda affranchie ¨ 25 ctes. L'exp®diteur aurait pu l'exp®dier en franchise 

militaire. On pourrait penser ¨ une daguin jumel®e mais les traces de foulage nous orientent vers 

l'utilisation r®p®t®e d'une daguin en solo. 
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Enveloppe Lat®co¯re de Mekn¯s pour Lyon en date du 26/4/27.  

Utilisation incontestable d'une Daguin en solo. 

 

 

Lettre du bureau de Mekn¯s Ville-Nouvelle pour Lyon en date du 30/4/27.  

Le postier a utilis® deux fois sa machine. 
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CP d'Oujda pour Paris en date du 16/6/28. Magnifique et rare daguin borgne frapp®e deux fois. 

(Collection Abdelmounaim Kherkheche) 

 

 

Lettre avion de Rabat pour Toulouse correctement affranchie ¨ 1,50 franc (tarif du 1/8/29). 

 Le pr®pos® a utilis® cinq fois sa machine pour annuler la myriade de vignettes ! 
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Lettre par voie de surface de Mazagan pour Annecy correctement affranchie ¨ 4,50 francs  

(tarif du 1er mars 1947). Quintuple utilisation de la machine en solo. 

 

                      Au risque de me r®p®ter, tous les bureaux ayant utilis® une Daguin sont susceptibles d'avoir 

produit ce genre d'empreintes. Donc, ¨ vos collections et ¨ vos loupes et n'h®sitez pas ¨ nous faire part 

de vos trouvailles. 

 

Source iconographique : Delcampe                                                                          
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Par Thierry Sanchez 

 

                  Nous avions d®j¨ r®pertori® ces deux correspondants postaux, mais sans avoir pu les illustrer, 

faute d'avoir vu un pli. Le si¯ge de celui de Biougra (30 km au sud-est dôAgadir) ®tait dans la caserne 

du 38¯me Goum. Celui de Goulimine (Guelmim aujourdôhui) ®tait lui aussi tr¯s probablement situ® dans 

les locaux d'une unit® militaire. Laquelle ? 

Lettre trait®e par le vaguemestre d'®tapes de Biougra ¨ destination de Londres en date du 12/09/1928. 

Il manque probablement un timbre ¨ 30 ctes qui ®tait dans l'affranchissement de d®part, l¨ o½ le postier 

anglais a appos® le cachet d'arriv®e. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

Lettre en FM du C.P. de Biougra. Bloc dateur ®vid®, mais la p®riode d'utilisation du timbre FM va 

(th®oriquement) du 1/7/1946 au 30/7/1948. (Col. J.M. Mercier) 

CORRESPONDANTS POSTAUX DE BIOUGRA  

ET DE GOULIMINE  
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Lettre F.M. Avion trait®e par le vaguemestre d'®tapes de Goulimine le 13 avril 1935. Timbre annul® 

r®glementairement le lendemain par le P.A. 431 car le courrier sortait par Tiznit. 

 

 

 

Enveloppe format carte de vîux prise en charge par le correspondant postal de Goulimine  

le 28 d®cembre 1949. Ce correspondant a d¾ ouvrir apr¯s 1945 car en 1942 c'®tait encore la Poste 

militaire qui traitait le courrier. (Col. J.M. Mercier) 

 

Sources iconographiques : Delcampe et Ebay. 
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Par Khalid Benziane 

 

PLAN 
I. RAPPELS HISTORIQUES 

II.  LES DATES CONNUES DES MARQUES POSTALES DE LA 

FOIRE DE CASABLANCA ET TYPES DôOBLITERATIONS 

III.  TIMBRES ET VIGNETTES DE LA FOIRE DE CASABLANCA 

IV. PRESENTATION DES DOCUMENTS POSTAUX DE LA FOIRE 

DE CASABLANCA 

V. REFERENCES BIBLIOGRAPHIQUES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Illustration de la 20ème Foire Internationale de Casablanca 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

ETUDE MARCOPHILE DE LA FOIRE DE 

CASABLANCA  

DE 1915 A 1975 
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I. RAPPELS HISTORIQUES 
Porte dôentr®e et capitale ®conomique du Maroc, Casablanca fut tr¯s t¹t ressentie ¨ un 

avenir brillant. La ville moderne accolée à la Médina fut une réussite architecturale du 

Protectorat français et de part de sa situation géographique sur la côte atlantique - en fait 

un lieu de concentration des produits locaux et de distribution des produits 

dôimportation ï une station sur les routes continentales, maritimes et aériennes qui 

relient le Maroc ¨ lôEurope, lôAfrique de lôOuest, lôAm®rique du Nord et du Sud, ainsi 

que le Moyen-Orient. 

La première foire de Casablanca fut organisée entre septembre et octobre 1915, à 

lôinstar de la foire de F¯s en 1916 et celle de Rabat en 1917. Elle porte le nom 

dôExposition Franco-Marocaine de 1915. 

 
Chacune des régions a pr®sent® lors de cette foire exposition ses produits dôartisanat 

caractéristique comme les tapis, la joaillerie, les sculptures sur bois, la poterie, la 

dinanderie, la marqueterie, la broderie, etc. Lors de cette première manifestation, ce sont 

les régions de Rabat-Salé, Mogador, Fès, la Chaouïa, Meknès et Marrakech qui ont offert 

aux yeux des visiteurs leur art traditionnel. La France et dôautres pays europ®ens ont quant 

à eux présenté des produits manufacturés divers. Le marché marocain étant très lucratif 

aussi bien pour les colons français que pour la population autochtone. Elle fut inaugurée 

par le sultan Moulay Youssef et le Résident Général de France Hubert Lyautey. Ce dernier 

promet aux colons un brillant avenir au Maroc et une prospérité certaine. Il invite donc 

les fran­ais ¨ venir sôinstaller et de d®velopper le tissu ®conomique du pays dans les 

diff®rentes branches de lôindustrie, de lôagriculture, du commerce. Pr¯s de 900 industriels 

et commerçants français étaient présents à cette foire. 

Il f aut attendre 1933-34 pour que deux foires aient lieu à Casablanca : 

- La première du 16 décembre 1933 au 14 janvier 1934 

- La seconde, plus ciblée, sur les arts indigènes du 28 octobre au 25 novembre 

1934. 
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La F.I.C. (Foire Internationale de Casablanca) fut fond®e en 1937 sous la forme dôune 

société privée anonyme avec un capital de 4 millions de francs, avec pour objet de 

d®velopper et aider toutes les entreprises qui tendent ¨ faciliter lôextension de 

lôagriculture, du commerce, de lôindustrie, de lôartisanat et du tourisme au Maroc. Son 

emplacement initial fut situé près du port. Si la FIC était engagée à organiser une 

manifestation annuellement, nous ne retrouvons pas dôempreinte postale sur le courrier 

®tudi® quô¨ partir de 1946. Sur ce courrier, il était mentionné la 7ème Foire de Casablanca. 

Donc les six premi¯res ont eu lieu entre ces deux dates avec lôinterm¯de tragique de la 

deuxième guerre mondiale où cette manifestation fut provisoirement suspendue. La 

suivante eut lieu en 1952. Et côest ®galement en cette ann®e que la F.I.C. va d®sormais 

occuper son nouvel emplacement, rue Jules Mauran devenue Boukrâa après 

lôind®pendance en 1956. A partir de la 8ème foire, nous retrouvons des empreintes postales 

annuellement jusquôen 1959, puis une reprise en 1963, 1964, 1965, 1967, 1969, 1973 et 

1975. Nous arr°tons notre ®tude ¨ cette date. Nous nôavons pas trouv® de slogan postal 

sur le courrier après cette date. Le site historique de la F.I.C. sera déménagé au cours de 

la construction de la Mosquée Hassan II. 

II.  LES DATES CONNUES DES MARQUES POSTALES DE LA 

&/)2% $% #!3!",!.#! %4 490%3 $ȭ/",)4%2!4)/.3 
Liste des dates connues de la foire de Casablanca où des empreintes postales ont été 

retrouvées : 

1. 1915 : Exposition Franco-Marocaine, de septembre à octobre. 

2. 1933/34 : Foire de Casablanca, visitez ses attractions, du 16 décembre 1933 au 14 

janvier 1934. 

3. 1934 : Foire Exposition dôArts Indig¯nes, du 28 octobre au 25 novembre. 

4. 1946 : 7ème Foire Internationale de Casablanca. 

5. 1952 : 8ème Foire Internationale de Casablanca en juin. 

6. 1953 : 9ème Foire Internationale de Casablanca en juin. 

7. 1954 : 10ème Foire Internationale de Casablanca en avril. 

8. 1955 : 11ème Foire Internationale de Casablanca en avril ïmai. 

9. 1956 : 12ème Foire Internationale de Casablanca en avril. 

10.  1957 : 13ème Foire Internationale de Casablanca en mai. 

11.  1958 : 14ème Foire Internationale de Casablanca en avril. 

12.  1959 : 15ème Foire Internationale de Casablanca en avril. 

Après 1959, il y eut une parenthèse de trois ans où la 16ème, la 17ème et 18ème F.I.C. 

nôeurent, a priori, aucune publicit® postale. Nous retrouvons ¨ nouveau des empreintes 

postales à partir 1963. 

13.  1963 : 19ème Foire Internationale de Casablanca du 12 avril au 12 mai. 

14.  1964 : 20ème Foire Internationale de Casablanca du 30 avril au 17 mai. 

15.  1965 : 21ème Foire Internationale de Casablanca du 29 avril au 16 mai. 
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16.  1967 : 22ème Foire Internationale de Casablanca du 27 avril au 14 mai. 

17.  1969 : 23ème Foire Internationale de Casablanca du 24 avril au 12 mai. 

18.  1973 : 25ème Foire Internationale de Casablanca du 26 avril au 13 mai. 

19.  1975 : 26ème Foire Internationale de Casablanca du 24 avril au 11 mai. 

 
Affiche publicitaire de la Foire Internationale de Casablanca 

 

N.B. Nous avons vu un document publicitaire de la F.I.C. de 1947 qui sôest déroulée du 

21 juin au 6 juillet mais nous ne savons pas ¨ lôheure actuelle si elle avait eu une 

empreinte postale. 

 

TYPES DôOBLITERATIONS DE LA FOIRE DE CASABLANCA : 

 

La première oblitération de la foire de Casablanca, celle de 1915, est un timbre à date 

(TAD) circulaire de 27 mm, portant la légende : CASABLANCA ï EXPOSITION en 

haut et MAROC en bas, le bloc dateur sur 2 lignes surmont® dôun ast®risque, le mill®sime 

¨ 2 chiffres. Côest la plus rare des oblit®rations temporaires du Maroc sous protectorat 

français. 

  
TAD de 1915 
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La deuxième est une oblitération DAGUIN portant la légende sur 6 lignes : FOIRE / 

CASABLANCA / DU 16 DECEMBRE 1933 / AU 14 JANVIER 1934 / VISITEZ / SES 

ATTRACTIONS. Elle se trouve à gauche du TAD. Le TAD est circulaire de 27 mm 

portant la légende en haut CASABLANCA ï POSTES et MAROC en bas, le bloc dateur 

sur 3 lignes, le millésime à 2 chiffres. 

La troisième est une oblitération DAGUIN portant la légende sur 6 lignes : FOIRE / 

EXPOSITION / DôARTS INDIGENES / DE CASABLANCA / DU 28 OCT AU 25 NOV 

/ 1934. Elle se trouve à gauche du TAD. Le TAD est circulaire de 27 mm portant la 

légende en haut CASABLANCA ï POSTES et MAROC en bas, le bloc dateur sur 3 

lignes, le millésime à 2 chiffres. 

                                      
                Daguin de 1933/34                                                                     Daguin de 1934 

 

La quatrième oblitération, de 1946 à 1956, est un TAD circulaire de 27 mm, portant la 

légende en haut : FOIRE INTERLE CASABLANCA (précédée du chiffre romain de la 

foire : VII ème, VIII ème, IXème, etc.) et MAROC en bas, le bloc dateur sur 3 lignes, le 

millésime à 4 chiffres. 

 

                                                             
                         TAD de 1954                           TAD de 1955                          TAD bilingue de 1957 

 

La cinquième oblitération est une variante de la précédente utilisée en 1955 uniquement. 

Il sôagit dôun TAD double cercle de 27 mm portant la l®gende en haut : XIème FOIRE 

INTERLE CASABLANCA et MAROC en bas, le bloc dateur sur 2 lignes surmont® dôun 

astérisque, le millésime à 4 chiffres. 

 

La sixième oblitération est similaire à la quatrième mais bilingue. Le Maroc est devenu 

indépendant en mars 1956, tous les TAD après cette date deviennent bilingues (français 

et arabe). Le TAD est circulaire de 27 mm portant la légende en haut XIIIème FOIRE 

INTERLE CASABLANCA et MAROC (en arabe) en bas, le bloc dateur sur 2 lignes 

surmont® dôun ast®risque, le mill®sime ¨ 4 chiffres. Ce fut celle utilis®e en 1957 

uniquement. 
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La septième oblitération a été utilisée en 1958 et 1959, lors de la 14ème et 15ème F.I.C. 

Côest un TAD circulaire de 27 mm portant la l®gende bilingue : MAROC en arabe en 

haut, et XIVème ou XVème FOIRE INTERLE CASABLANCA, le bloc dateur sur 2 lignes 

surmont® dôun ast®risque et le mill®sime ¨ 4 chiffres. 

 

La huitième oblitération est une oblitération mécanique de type SECAP avec une flamme 

bilingue sans fin de 1963 à 1973, unique en 1975. La légende bilingue est pour celle de 

1963 : VISITEZ LA XIX E FOIRE INTERNATIONALE / DE CASABLANCA / DU 25 

AVRIL AU 12 MAI 1963. Elle est accompagn®e dôun TAD circulaire de 24 mm bilingue 

portant la légende en haut CASABLANCA (en arabe : DAR EL BEÎDA), 

CASABLANCA PPAL en bas, le bloc dateur sur 3 lignes, le millésime à 4 chiffres. En 

1964, en plus de lôOMEC, il y eut un TAD circulaire de 27 mm similaire à celui de 1957, 

qui a servi concomitamment. 

 
OMEC de la FIC de 1967 

III.  TIMBRES ET VIGNETTES DE LA FOIRE DE 

CASABLANCA 
Aucun timbre ne fut émis pendant le protectorat français au profit de la foire de 

Casablanca. Il faut attendre 1957 pour que le Maroc émette une série de 3 timbres de la 

poste aérienne pour commémorer la 13ème F.I.C. Ce sont des timbres émis en taille-douce 

et gravés par Mazelin : 15F rose et vert, 25F bleu-vert et 30F brun. Le tirage est de 

125 000 exemplaires. Ils sont dentelés 13. Ces timbres sont émis en planches de 25 

exemplaires (5x5). Nous connaissons des coins datés du 17/4/1957 pour le 15F, du 17 et 

18/4/1957 pour le 25F, du 19/4/1957 et 23/4/ 1957 pour le 30F. 
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Cette série existe en non-dentelée et en épreuve de luxe. On connait des variétés sur le 

premier timbre de la série (15F) : la barre du milieu du E dôINTERNATIONAL absente 

(position du timbre : 24ème sur la planche), lettres et chiffres évidées et le rouge débordant 

sur lô®toile.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Coin daté du 17/4/1957  

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Enveloppe Premier Jour oblitérée du 4 mai 1957 avec le TAD de la XIIIème F.I.C.  

 

En 1964, un nouveau timbre de la poste aérienne, fut émis pour commémorer la 20ème 

foire de Casablanca. Il est tiré en héliogravure en planches de 25 exemplaires (5x5) et 
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dentelé 12 et ½. Il est de couleur bleu, rouge et bistre. Sa valeur est de 1 dirham. Tirage : 

300 000 exemplaires. Ce timbre existe non-dentelé et en épreuve de luxe. 

 

 

 

 

 

 

 
 

                                                       Normal                                          Non-dentelée 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Carte Premier Jour oblit®r®e du 30 avril 1964 sign®e par lôartiste avec le TAD de la XXème F.I.C. 

VIGNETTES DE LA F.I.C. 

Plusieurs modèles de vignettes connues ont été émises pour commémorer la foire de Casablanca, selon 

quatre modèles : le premier modèle est celui de1961, le deuxième modèle de 1962 et 1963, le troisième 

modèle de 1964 à 1967, le quatrième modèle a été vu en 1969. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

       

 

 

 

 

 

 

 Vignette de la 17ème           Vignette de la19ème           Vignette de la 20ème             vignette de la 23ème  

               FIC de 1961                     FIC de 1963                      FIC de 1964                        FIC de 1969     

               Modèle 1                            Modèle 2                          Modèle 3                             Modèle 4 
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IV. PRESENTATION DES DOCUMENTS POSTAUX DE LA 

FOIRE DE CASABLANCA 
                          1915. FOIRE-EXPOSITION  : Septembre et octobre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carte postale oblitérée du TAD (mieux lisible au verso) du bureau temporaire de la Foire-Exposition 

de Casablanca le 21 septembre 1915. La carte est transmise au bureau de Casablanca le 22 septembre 

pour Paris. Affranchissement 5 centimos type Blanc au recto. Tarif CP -5 mots pour la France. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 
Carte postale de la Foire ïExposition : 

Pavillon dôImportation France- Maroc.  

Au verso CP envoyée en FM du TAD 

du bureau territorial de Kenitra le 6 

février 1916 pour Paris.  

 

 

 


